
 
 

Venu sur terre sans en avoir conscience  
De qui ou de quoi, ne m’en posais question 
Mes parents m’avaient fait, et je n’en avais cure. 
Moi, second de deux ans, mon aîné déjà là,           
Grands-parents et aïeule, eux aussi m’entouraient. 
 
Ouïe et goûts, bientôt suivis des mots 
À l’école publique, ensuite fus admis 
Mais n’abandonnai pas les rites catholiques. 
Étant curieux, me suis autorisé 
Quelques petits écarts aux dix commandements : 
Goûtai le vin de messe, l’église moins souvent, 
Mais toujours respectai l’essence des morales. 
Après travaux, soucis, en même compagnie, 
À l’âge des bilans, me pose la question : 
 
Qui est donc ce Dieu qui trouble mon breuvage ? 
Allah, Bouddha ou le Dieu des Chrétiens, 
Le même pour nous tous, Il se doit d’être humain, 
Car le monde est si beau, et si beau est l’amour, 
Qu’Il ne peut qu’être vie si les hommes sont bons. 
Chacun brique unique du splendide édifice, 
Aimons l’autre et aussi la nature, il en est ! 
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